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L'Argentine reprend ses trains en mains

Le projet gouvernemental de re-nationalisation des chemins de fer argentins - déclaré
d'intérêt public national - a été adopté. L'Etat reprend la main sur la modernisation de
l'infrastructure, la renégociation des concessions, et introduit le principe d'un accès ouvert au
réseau. Il souhaite réactiver l'activité ferroviaire tant passagers que fret.

La loi redonnant la main à l'Etat sur le ferroviaire argentin a donc été adoptée après le vote au Sénat par 53 voies
contre 2 : Elle donne à l'Etat la « pleine administration de l'infrastructure ferroviaire sur tout le territoire » ; elle porte
sur une politique de relance du chemins de fer (passagers et fret), de rénovation de l'infrastructure ferroviaire, et de
modernisation et d'introduction des nouvelles technologies ; Elle donne à l'Etat la possibilité de renégocier les
contrats de concessions  - « Nuevo Central Argentino », « Ferroexpreso Pampeano », « Ferrosur Roca », «
Metrovías y Ferrovías », signés au moment de la vague de privatisation sous les années Memen - et  introduit donc
de nouvelles relations avec les concessionnaires régies par Ferrocarriles Argentinos. Enfin le texte de Loi établit
aussi une modalité d'accès ouvert au réseau ferroviaire national : n'importe quel opérateur pouvant transporter  dans
n'importe quel point du territoire indépendamment de qui est titulaire ou en  charge de la gestion des installations. Et
introduit la présence d'un représentant des usagers au sein du directoire de « Ferrocarriles Argentinos ».

Bénéficiant du  souvenir  désastreux des privatisations, le texte de loi a trouvé un soutien au-delà des rangs du
gouvernement  auprès  du radicalisme, du PRO et du  péronisme dissident, même si le centre- gauche SUR-GEN
(Fernando Solanas) n'a pas voté. Nombre de lignes ont été abandonnées ou mal gérées depuis les années 90,
pénalisant les habitants de l'intérieur du pays, sans compter les accidents qui se sont multipliés ces dernières
années par défaut de maintenance.

Le processus de réorganisation a débuté en 2008, avec la création de deux entreprises publiques (Sociedad
Operadora Ferroviaria -Sofse- y la Administración de Infraestructura Ferroviaria -ADIF- ), puis s'est accéléré après le
dramatique accident de la gare Once (Buenos Aires) de février 2012, faisant plus de 50 morts et des centaines de
blessés.

La reprise en main par l'Etat sur l'ensemble de l'activité ferroviaire et son développement traduit un retour à la
souveraineté dans un domaine jugé stratégique, et fait suite notamment à Aerolinas Argentinas, et YPF. Il s'agit
également d'un enjeu économique important  au niveau des provinces,  en relançant le fret ferroviaire qui présente
de nombreux avantages y compris en terme de coût, et le transport de passagers, ce qui passe aussi par la mise en
place de nouveaux trains.

Estelle Leroy-Debiasi * pour El Correo

 * Estelle Leroy-Debiasi est journaliste professionnelle, Diplômée en Economie, ex rédactrice en chef du quotidien
économique La Tribune.
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